
INTOLÉRANCE ANA BLANDIANA
Je suis faible peut-être. Et mes yeux sont faibles.

Ils ne distinguent pas les couleurs intermédiaires.

Parce qu’elle se laisse aimée par les crabes

J’en ai marre de la mer.

 

Ses bleus confins jamais je ne dépasse

De peur de ne plus retrouver la voie du retour,

Comme le ver dans la soie je m’efface

Et la pureté je la torde autour.

 

Je veux des tons clairs

Je veux des mots clairs,

Je veux toucher au paume les muscles des paroles,

Je veux comprendre quoi je suis, quoi vous êtes,

 

Je veux des tons clairs

Et couleurs en état pure,

Je veux comprendre, sentir, voir,

Je préfère à cette joie ambiguë

Mon désastre affreux mais tout clair.


